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Dévouement




Pour celles qui adorent un mari protecteur et une bonne fête.











  
  
Note aux lecteurs




Merci infiniment d’avoir choisi mon livre — je suis absolument ravie (et je fais une petite danse de la joie, certes peu digne) de vous accueillir ici ! 

Avant de vous plonger dans l’univers historique de Christina Diane, je voulais vous dire quelques mots sur ce qui vous attend. Même si mes romans se déroulent à l’époque de la Régence, je les écris en pensant à la lectrice moderne. Attendez-vous à des histoires centrées sur les personnages, au rythme soutenu, riches en sensualité, avec des dialogues vifs et beaucoup d’émotion.

Je m’efforce de restituer le décor et le langage de l’époque grâce à mes recherches, mais l’exactitude historique n’est pas mon objectif principal. Parfois, mes personnages insistent pour agir ou parler à leur manière — et je les laisse faire. Alors, si vous recherchez une reconstitution minutieuse et une précision historique irréprochable, ce livre ne sera peut-être pas tout à fait ce que vous cherchez (et c’est tout à fait légitime !).

Mais si vous êtes là pour des héroïnes passionnées, des gentlemen à faire chavirer les cœurs, des réparties pleines d’esprit, des enjeux forts, une bonne dose de sensualité et des fins heureuses, le tout dans un univers d’inspiration Régence peuplé de personnages audacieux, intrigants et divers — alors vous êtes au bon endroit.

J’espère que cette histoire vous emportera et vous fera vibrer au rythme de la romance, de la tension… et d’une touche de scandale.




Beaucoup d'amour et d'évanouissement,
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Avertissements relatifs au contenu



Ce livre ne s'aventure pas dans les profondeurs de l'histoire, mais vous y découvrirez peut-être des proches qui ne savent pas se limiter, des amis trop bavards et une bonne dose de piment. Je m'efforce de signaler tout ce qui mérite un avertissement, mais si j'oublie quelque chose, envoyez-moi un message pour que je puisse mettre à jour la liste pour les futurs lecteurs. Pour éviter tout spoiler, vous pouvez consulter les avertissements de contenu ici:  https://christinadianebooks.com/content-warnings/







  
  

Chapitre 1


Marina





Norfolk, Angleterre – Août 1813 



Marina Villiers, vicomtesse d’Ockham, inspira lentement et profondément tandis qu’elle levait son pistolet. L’acier poli brillait sous le soleil de l’après-midi. Sa prise était ferme, son regard fixé sans ciller sur la cible lointaine, dissimulée entre les arbres. Un battement de cœur. Puis un autre. Elle pressa lentement la détente, et le coup de feu déchira le silence paisible de la clairière.

Une odeur âcre de poudre flotta dans l’air alors qu’Evan, son mari, s’avançait pour inspecter la cible. Marina le suivit, ses lèvres déjà étirées en un sourire triomphant.

— En plein dans le mille ! s’exclama-t-elle fièrement. Je crois que cela signifie que j’ai gagné.

— Comment fais-tu cela ? Evan, vicomte d’Ockham, passa une main dans ses cheveux noirs comme la nuit, secouant la tête d’un air aussi amusé qu’incrédule. C’est presque contre nature, ta façon de ne jamais rater ta cible.

Marina lui tendit le pistolet avec un sourire entendu. — J’ai eu un excellent professeur.

Il examina l’arme avant de la replacer dans son étui de cuir. — L’élève a depuis longtemps dépassé le maître.

Elle lui lança un regard moqueur, pleine de malice. — Et pas seulement dans ce domaine.

Evan ricana, son sourire aussi espiègle que brûlant. — À peine.

— Vraiment ? souffla-t-elle en s’approchant, la voix caressante. La chaleur du soleil de midi n’était rien comparée au feu qui brûlait entre eux. Elle adorait le provoquer — surtout lorsque cela menait à des résultats aussi délicieux.

Son regard sombre s’enflamma alors qu’il tendait la main vers elle, ses doigts possessifs effleurant la courbe de sa taille.

— Et qui suppliait encore ce matin, quand j’ai... rompu le jeûne ?

Il n’avait pas tort. Le souvenir fit monter la chaleur aux joues de Marina — son corps cambré sous le sien, les draps enchevêtrés, sa bouche accomplissant des merveilles qui la faisaient perdre la tête — un frisson la parcourut.

— Peut-être voulais-je simplement flatter ton ego, souffla-t-elle en se pressant contre lui. L’odeur entêtante de la poudre mêlée à son parfum la faisait chavirer.

Evan laissa échapper un rire grave. — Quelle générosité, ma douce.

Leurs regards s’accrochèrent, et l’air vibra entre eux. Cet endroit — cette clairière isolée où il lui avait appris à tirer — leur appartenait. Dès qu’elle l’avait vu, avec ses cheveux noirs épais et ses yeux sombres pleins de mystère, elle avait été captivée. Leur lien était une force irrésistible, une attraction inébranlable. Et maintenant, ce lieu était leur sanctuaire, là où le monde entier disparaissait.

Des souvenirs brûlants de leur première rencontre l’envahirent alors qu’elle défaisait les boutons de sa culotte.

— On me dit généreuse, susurra-t-elle.

— Par qui donc ? Sa voix trahissait une pointe de jalousie — même si tous deux savaient qu’il n’y aurait jamais qu’eux.

— Par toi, mon amour, répondit-elle.

Elle s’agenouilla dans l’herbe, prit son sexe en main, et il inspira brusquement.

— Une épouse parfaite, murmura Evan, de cette voix grave qui faisait toujours frissonner Marina.

Elle lécha doucement la base de sa verge avant de l’engloutir dans sa bouche, savourant le goût salé de sa peau, prenant un rythme rapide, experte dans ses mouvements.

— Putain..., gémit-il, ses doigts glissant dans ses cheveux, faisant sauter plusieurs épingles. Je devrais perdre contre toi plus souvent.

Marina sourit autour de lui, ralentissant délibérément, sachant combien cela le rendait fou.

Les grognements d’Evan résonnaient dans la clairière, ses mains tenant sa tête fermement. Elle leva les yeux vers lui, croisant son regard brûlant de désir — et d’amour.

— Tu me tortures..., souffla-t-il, la voix rauque, tandis qu’elle faisait tourner sa langue autour de lui sans le quitter des yeux.

Marina se recula, feignant une moue. — Vraiment ?

— Tu sais exactement ce que tu fais, grogna-t-il avant de la soulever comme si elle ne pesait rien.

Elle enroula ses jambes autour de sa taille tandis qu’il capturait ses lèvres dans un baiser brûlant, les menant jusqu’à un vieux chêne. Il la plaqua contre l’écorce rugueuse du tronc, leurs baisers toujours plus fébriles.

Marina gémit contre sa bouche tandis que ses mains s’activaient à relever ses jupes, froissant le tissu entre eux.

Ses doigts traçaient des cercles lents sur sa cuisse, s’approchant dangereusement de l’endroit où elle le voulait tant. Quand il effleura son bouton de plaisir, elle gémit dans son baiser.

— C’est pour booster ma confiance ? demanda Evan en l’embrassant sous la mâchoire.

Ses doigts jouaient avec sa perle, la rendant folle. Elle se serra autour de lui. — On dirait que tu gères parfaitement la situation...

— Ah oui ? répondit-il d’une voix traînante contre sa gorge, son souffle chaud sur sa peau. Il glissa deux doigts en elle. — Tu es trempée pour moi, mon amour.

Les yeux de Marina se fermèrent sous la vague de plaisir. Le contraste des sensations — ses doigts agiles, l’écorce rugueuse, la brise douce caressant sa peau brûlante — décuplait chaque frisson.

— Je te veux..., murmura-t-elle, sa voix saccadée alors que son pouce traçait de petits cercles et que ses doigts la torturaient.

Des rayons de soleil filtraient à travers les feuilles, dessinant des reflets dorés sur le visage d’Evan. Il la regardait avec une faim dévorante.

— Alors jouis pour moi, mon amour.

Il attrapa ses fesses d’une main, accentuant la pression entre ses cuisses.

Le souffle de Marina s’accéléra, le plaisir montant en elle, prêt à exploser à chaque mouvement de ses doigts. Elle s’accrocha à ses épaules, ses ongles s’enfonçant dans l’étoffe de son habit.

— Evan..., haleta-t-elle, la tête renversée contre l’arbre.

— C’est ça, murmura-t-il à son oreille, la voix pleine de désir. Laisse-moi te voir t’abandonner...

Lorsque le plaisir l’envahit enfin, ce fut comme une vague s’écrasant contre le rivage — puissante, irrésistible, dévastatrice. Elle cria son nom, son corps se contractant autour de ses doigts alors qu’il extirpait d’elle chaque dernier frisson.

Il retira sa main et porta ses doigts à ses lèvres, les suçant avec délice. Ses yeux brûlaient d’un mélange d’adoration et de possessivité.

— Parfaite, murmura-t-il, avant de capturer de nouveau sa bouche dans un baiser qui ne laissait aucune place au doute — elle serait toujours à lui, et lui à elle. — Absolument parfaite.

Il saisit ses hanches à deux mains et la souleva.

— Guide-moi en toi.

Marina, encore haletante, obéit à son mari, savourant la manière dont il la remplissait alors qu’il la faisait lentement descendre sur sa verge jusqu’à ce qu’il soit entièrement en elle. Evan la garda là un instant, tous deux tremblants de désir, leurs fronts collés alors qu’ils partageaient le même souffle brûlant.

— Tu es le paradis, murmura-t-il contre ses lèvres, la voix tendue par l’effort de se contenir.

Evan bougeait avec des coups lents, mesurés, qui coupaient la respiration de Marina. Il la soulevait légèrement avant de la laisser redescendre le long de sa longueur. Chaque mouvement ravivait les vagues de plaisir dans son corps encore hypersensible. Il la réduisait toujours à une créature de désir pur.

Elle s’agrippa à ses épaules, prête pour ce que son prochain ordre allait provoquer chez son époux.

— Plus fort, gémit-elle.

Il devint sauvage, comme elle s’y attendait. Il la pénétra plus profondément, la plaquant contre l’arbre.

— Tu vois ce que tu me fais ? grogna-t-il.

— Oui, souffla-t-elle, ses doigts s’accrochant à lui plus fort encore, sentant les muscles puissants sous son habit se tendre à chaque va-et-vient. C’était exactement ce qu’il lui faisait à elle aussi.

Evan gémit contre son cou, son souffle chaud et saccadé, et tout en elle explosa. Elle cria son nom en jouissant, serrant ses jambes si fort autour de lui qu’elle se demanda comment il parvenait encore à bouger. Puis elle sentit sa verge tressaillir en elle tandis qu’il se laissait aller, la clouant contre l’arbre, murmurant son prénom contre sa gorge.

— Tu me rends fou de toi, souffla-t-il enfin en reprenant son souffle.

— Et que crois-tu que tu me fais, toi ? répliqua-t-elle, passant la main dans ses cheveux pour dégager son front. — Et pourtant, je t’aime, mon mari.

Il déposa un baiser tendre sur ses lèvres avant de lui adresser ce sourire qui la faisait fondre à chaque fois — et il le savait.

— Si tu tiens le score, tu as peut-être gagné ce petit concours de tir, mais je crois que je viens de remporter notre bataille du jour.

— Parce que je t’aime trop, le taquina-t-elle, je vais te laisser croire ça.

Evan l’embrassa de nouveau, brièvement, puis secoua la tête en la reposant au sol, l’aidant à remettre ses jupes en ordre.

— Il est sans doute temps de rentrer.

— Pourrais-tu aller voir Arthur ? demanda Marina. Je voudrais répondre à mes lettres. J’ai vu un paquet arriver ce matin, juste avant que tu proposes notre petit concours.

Marina adorait être mère, aimait sa petite famille plus que tout, mais certains jours, ses amies lui manquaient. Elles rataient la saison à Londres, et leur fils, Arthur, était encore trop petit pour qu’elle veuille voyager avec lui. Et puis, elle ne voulait pas vraiment être séparée de lui pendant toutes ces mondanités. Alors ses correspondances la maintenaient en lien avec la société, en attendant qu’une amie leur rende visite — ou peut-être la saison prochaine.

— Bien sûr, mon amour. J’adore passer un moment seul avec notre fils.

Evan était véritablement le meilleur des maris, et le meilleur des pères. Sa vie ne pouvait pas être plus parfaite. Et pourtant, une petite part d’elle se sentait coupable d’avoir envie de revoir ses amies. Était-ce égoïste ? Peut-être. Mais elle voulait tout avoir.

Un mouvement attira son regard près de la lisière des arbres. Elle se figea. Les poils de sa nuque se dressèrent. Cette sensation… bien trop familière. Cela lui rappela des souvenirs terribles — celui de l’homme qui l’avait autrefois enlevée. Elle inspira profondément et saisit le bras de son mari.

Cet homme, dont elle refusait même de penser le nom, était loin. Il ne pouvait plus lui faire de mal. Et pourtant, même en fixant intensément les arbres, elle ne vit rien. Ce n’était sûrement que dans sa tête.

— Tout va bien, mon cœur ? demanda Evan, serrant sa main contre son bras. Sa voix était calme, mais elle y perçut une pointe d’inquiétude.

— Oui, répondit-elle.

Ce n’était pas un mensonge. Leur vie était parfaite. Elle avait un mari magnifique qui l’adorait, l’amour de sa vie, et un fils adorable.

Evan les accompagna jusqu’à leurs chevaux. Et juste avant de monter en selle, Marina jeta un dernier coup d’œil par-dessus son épaule, pour s’assurer qu’il n’y avait vraiment rien à craindre.

Heureusement, il n’y avait personne.
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